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Black & White…  
ou l’épreuve dansée  
du Noir et du Blanc 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Crédit Photo: Michel Laye 
 

 

Le propos 
 

Dans un Monde où tout nous unit, mais tout nous divise,  
Dansons chaque jour l’idée du noir et du blanc. 

 
 « Black & White », pièce de 25/30 minutes met en scène un duo chorégraphique, d’inspiration hip 
hop, tout en proposant une recherche des esthétiques et une approche singulière de la scène. Ecrit 
par Mehdi Slimani, « Black & White », folle harmonie des contraires, s’inscrit dans la lignée de ses 
précédentes créations (« Ainsi Dansait Zarathoustra » 2003, « MiroirÔsourceS » 2006) et trouve une 
résonnance sur les thèmes de l’entre deux, et de la rencontre, dans une forme libre et énergique. 
Esthétique, humour et poésie sont les ingrédients de cette nouvelle création. 
 
 
L’épreuve dansée du Noir et du Blanc 
 
« Black & White » met en scène deux personnages, deux gestuelles, deux idées d’un Monde en proie 
aux paradoxes: tradition et modernité, solitude et multitude, doute et certitude. Ces personnages, que 
tout semble opposer vont devoir s’unir pour faire l’épreuve de l’Universel, l’épreuve dansée du Noir et 
du Blanc. Entre sérieux et dérision, entre innocence et maturité, entre folie et sagesse, la danse 
réconcilie les contraires, jusqu’à ce qu’il ne reste plus que le geste poétique, et une main tendue vers 
l’Autre. 
 
 
La rencontre de deux frères 
 
Sur scène, la complicité qui se dégage de cette rencontre est intrigante. Petit à petit, se dessine une 
évidence : cette alchimie si particulière est en fait le fruit d’une union fraternelle. Ces deux danseurs, 
qui se livrent à un face à face avec l’Inconnu, se connaissent aussi bien dans la danse que dans la 
vie, deux personnages dont on se plaît à deviner les gestes, à saisir les regards. Et l’essentiel 
subsiste : une idée de la danse… et l’image de ces deux frères partis à la rencontre de l’improbable, 
celle du noir et du blanc. 
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L’alchimie chorégraphique 
 
Sur fond de musique hip hop et orientale, la chorégraphie se veut la recherche d’une gestuelle qui 
mêle avec subtilité le poppin’ et le lockin’, deux différents styles de danse. Ces techniques, toutes 
deux d’inspiration hip hop, se croisent, sans jamais se confondre… sauf lorsque vient poindre une 
goutte de sueur, et brouiller soudain les limites. Avec une bonne dose d’humour, « l’alchimie 
chorégraphique » vient bousculer les conventions, repousser les frontières, se jouer des étiquettes. 
 

 
 
Au-delà de l’espace scénique 
 
 « Black & White », vient questionner la notion de la limite, à commencer par celle de l’espace. Parce 
qu’on ne sait plus bien ou commence le noir ou finit le blanc, on n’est pas moins sûr de qui fait le 
spectacle, qui le regarde, qui l’interprète, qui l’écrit. La chorégraphie éprouve les rapports 
acteur/spectateurs. C’est dans le public que nait la rencontre des personnages, dans le public qu’elle 
prend fin. Au-delà des codes établis de l’espace scénique et du gradin, le propos chorégraphique 
envisage d’autres façons de délimiter…  
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Perspective chorégraphique 
 
Chorégraphié par Mehdi Slimani, « Black & White », fait écho à « Ainsi Dansait Zarathoustra » (2003) 
et « MiroirÔsourceS » (2006), et traite tout autant de la dualité, voire de la schizophrénie de 
l’« Homme moderne » : entre sa vie quotidienne réglée, programmée, formatée, et celle en son for 
intérieur, intime, imprévisible, indicible. Sur scène se reflètent, se confrontent, se mêlent les deux 
versants d’une seule et même médaille… Se joue alors une rencontre qui tend à éprouver l’Universel. 
Dans un Monde où tout nous unit, où tout nous divise, dansons chaque jour l’idée du noir et du blanc. 
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Programmation 2009/2010 
 

Festival Villes des Musiques du Monde, Espace Renaudie, Aubervilliers. 

Festival Hip Hop Orient Express, Centre Curial, Paris. 
 

Festival Hip Hop Orient Express, Centre Dunois, Paris. 
 

Festival Off d’Avignon, Domaine Saint Pierre d’Escarvaillac, Avignon. 
 

Festival H20, Le Cap, Aulnay-Sous-Bois. 
 

Rencontres Franciliennes de Danse Hip Hop, Auditorium Dispan de Floran, l’Hay les Roses, 2010 
 

7ème  Printemps du Hip Hop, Centre Culturel Aragon Triolet, Orly, 2010 
 

Festival des Cultures Urbaines, Saint Laurent du Maroni, Guyane, 2010 
 

Festival Voyage au Cœur de l’Eté, Amiens, 2010 
 

 
 
 



 
 

Fiche technique « Black & White » 
 
Durée du spectacle : 25/30 minutes 
Montage, réglages et conduite la veille (2 services).  
Répétition filage le jour de la représentation (1 service). 
 
Plateau (dimensions idéales) : Ouverture 10 m 
      Profondeur 6 m 
             Hauteur 6 m  
Tapis de scène noir  
Fond de scène noir 
Pendrions  
Personnel : 
Prévoir un technicien lumière dès l’installation pour les réglages, la conduite, les filages et 
l’exploitation. 
 
Lumières :  
Voir Plan. 
Console programmable (type Avab, Expert junior ou Presto.) 
 
 
Son : 
Lecteur CD 
Console de mixage 
Diffusion façade et scène 
 
Loge : 
Prévoir une loge équipée d’un miroir, d’un portant et de serviettes. Une douche est 
souhaitable. Eau, jus de fruits, fruits secs et frais, friandises appréciées. 
 



Mehdi Slimani 
 
Biographie 
 
 

L’année 1995 marque la rencontre de Mehdi SLIMANI avec 
la culture Hip-Hop et en particulier la danse. Passionné par 
son art, il développe une gestuelle qui le fera connaître dans 
un premier temps dans les battles, les plateaux télés, et des 
productions de grande envergure en France et à l’étranger. Il 
rejoint les comédies musicales « Les Dix Commandements», 
et « Salut Joe ». Il danse pour différents artistes et se produit 
dans les vidéoclips d’Akhenaton, Doc Gynéco, Big Red, Lady 
Laistee, La Brigade... 
  
Très vite, il se tourne vers l’écriture. Il fonde sa Compagnie 
en 2001 et fait ses premiers pas en tant que chorégraphe. Il 
défend une écriture chorégraphique « résolument hip hop, 
mais qui n’a pas peur d’aller chercher plus loin » … 
 
Dans le même temps, il prend goût à la philosophie et 
l’étudie jusqu’en licence à la Sorbonne. De ce chemin de vie, 
il tire « Ainsi Dansait Zarathoustra », une rencontre 
audacieuse entre danses hip hop et proses philosophiques 
nietzschéennes. L’envie d’entendre et de partager ces textes 
sur scène l’amène à la découverte du slam. Dès 2002, il se 
plaît à faire flirter danse et poésie urbaine.  
 
  
Enrichi par divers projets, sa démarche artistique prend 
forme. Esthétique, humour et poésie donnent à son écriture 

une couleur reconnaissable, qui traduit sa recherche et son goût pour « l’authentique ». Après 15 ans 
d’absence, il retrouve l’Algérie, son pays d’origine. Il imagine alors  « MiroirÔsourceS », un voyage 
chorégraphique entre orient et occident, faisant le pari de la rencontre entre danses hip hop et danses 
de l’orient. Dans une forme libérée, il fait se retrouver ces esthétiques qui se croisent, se mêlent et 
s’apprivoisent, sans jamais se confondre, comme les deux versants d’une seule et même médaille. 
C’est alors que se joue une rencontre qui tend à éprouver l’Universel.  
 
Le voyage se poursuit. Amené à travailler sur différents projets à l’étranger, il part pour Londres, et 
Los Angeles. En janvier 2003, il part pour une tournée en Italie. En 2005, c’est au Japon qu’il s’envole; 
en 2006 en Corée. Malgré les voyages, il ne renonce pas à ses études et entreprend un master 
« Politiques Culturelles » au terme duquel il rédige le mémoire : «  l’insertion d’une pratique culturelle 
émergente au sein de l’institution française : la culture hip hop en France », qui lui vaudra une mention 
très bien et la validation d’un master II. 
 
Il garde toujours un pied dans le monde des Battles, des spectacles de rue, et tout ce qui ressemble 
de près ou de loin à de l’art. Son inspiration, il la veut proche de sa vie et de ses rues, au-delà des 
cases, des étiquettes et des codes de l’espace scénique. Il écrit le voyage délirant de « Dyoniso le 
Dernier Robo » (2007), pantin inanimé qui prend vie et part à la découverte des rues de Paris, capitale 
des cultures du Monde. A travers ce personnage robotique, il nous livre un récit autobiographique, 
une vision pleine d’humour et de poésie d’un Paris moderne Universel.  
 
Aujourd’hui investi sur différents projets artistiques, Mehdi Slimani continue de partager ces 
mouvements poétiques… Dans la lignée de ses précédentes chorégraphies, sa dernière création 
« Black & White » (2009), folle harmonie des contraires, trouve une résonnance sur les thèmes de la 
rencontre et de l’entre deux, dans une forme libre et énergique. A travers ses pièces chorégraphiques, 
le jeune chorégraphe Mehdi Slimani poursuit sa recherche des esthétiques et développe une 
approche singulière de la scène… à découvrir.  
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Parcours scénique 
 
 

2008/2009 Création et Représentation du spectacle « Black & 
White », Cie Mehdi Slimani 
 
2007/2009 Création et Représentation du spectacle «Dyoniso 
le Dernier Robo », Cie Mehdi Slimani 
 
2006/2008 Création et Représentation du spectacle 
« MiroirÔsourceS », Cie Mehdi Slimani 
 
2008 Collaboration artistique avec la Compagnie Hongroise 
« Krétakor » Arpad Schilling 
 
2007 Danseur pour le spectacle musical « Salut Joe » au 
Cirque d’Hiver. 
 
2005/2006 Tournée « Les Dix Commandements » au Japon 
(Osaka,Tokyo) et en Corée (Séoul). 
 
2003/2005 Création et Représentation du solo « Ainsi dansait 
Zarathoustra », Cie Mehdi Slimani 
 
2003 Artiste Chorégraphique pour le spectacle musical « Les 
Dix Commandements »  lors de la tournée en Italie (Milan, 
Rome, Parme)  
 
 

2001/2003 Chorégraphe de la Cie No Mad. Travail de création : « Mix De Fables » 
Chorégraphe de la Cie Dangerous (Lauréate du Concours « Danser En Banlieue 2002 ») 
 
2000/2001 Membre de la Cie « Culture Shock » dirigée par Steffie Session et sponsorisée par 
Reebok (Galas au Casino de Paris, Salon International de la Danse…)  
 
1996/1999 Membre du groupe « Nouvelle Vague »  premières parties des groupes internationaux 
Aktuel Force (France), Storm&Jazzy (Allemagne), Electric Boogaloos (USA) 
 
 
 
 
  
 
 
 

© Marine Lebrun 
www.lebrun-marine.book.fr 


